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Une famille syrienne s’ar-
rête au camion Rouleba-
rak lors de la Journée de 
l’arbre proposée par le 
Centre social à l’Agora.

Entraînement de la sec-
tion handisport du club 
de handball au gym-
nase des Hauts-de-Lutz.

Atelier théâtre organisé par le Pôle 
solidarité et Pôle emploi à l’Agora.



Nous voici déjà en 2019, après une fin 
d’année festive comme c’est le cas de-
puis maintenant 3 ans dans notre 

ville. Les animations proposées par le 
Comité des fêtes, l’Union commerciale 
et la Ville de Beaugency ont réjoui pe-
tits et grands dans des températures 
assez inhabituelles en cette période 
de l’année. Je tiens à remercier cha-
leureusement tous les acteurs qui 
ont œuvré une nouvelle fois pour 
animer notre commune.

En ce début d’année 
2019, il nous faut main-
tenir le cap dans l’accom-
pagnement de celles et 

ceux qui sont en difficulté parfois. Un accompagnement 
sous le signe de la bienveillance et de la solidarité. Nous le 
faisons à travers les nouveaux services installés à l’Espace 
Agora, où se tiendra le prochain forum de l’emploi.
Nous venons d’ailleurs d’obtenir la reconnaissance de l’Etat 
avec le Label « Maison de services au public ». C’est avant 
tout une reconnaissance pour la trentaine de partenaires 
qui œuvrent chaque jour à nos côtés et je tiens à les remer-
cier pour leur implication.
2019 sera aussi l’année de la mise en œuvre des recom-
mandations de la Chambre régionale des comptes pour 
une gestion financière encore plus moderne et plus per-
formante. Dans cette optique, nous nous faisons accom-
pagner par un cabinet spécialisé. Nous vous rendrons 
compte des mesures prises avant la fin de l’année.
2019 sera aussi l’année où nous ferons évoluer notre po-
litique d’aide au commerce 
local. Un bilan est en cours 
et, dans quelques semaines, 
nous ferons de nouvelles 
propositions au conseil mu-
nicipal.
Enfin, 2019 verra aussi la poursuite des travaux dans les 
bâtiments scolaires et sportifs mais aussi dans de nom-
breuses rues de nos différents quartiers. Vous l’avez com-
pris, nous continuons d’agir pour votre quotidien, pour 
qu’à Beaugency, il fasse bon vivre ensemble.

Je vous souhaite à toutes et à tous une excellente année 
2019, remplie de joie, d’espoir et de bonheur.

		  Bien à vous,

Bienveillance et solidarité

Chères Balgentiennes,
Chers Balgentiens

Accompagner celles et ceux 
qui sont en difficulté«

Le maire, David Faucon

Continuer d’agir pour 
votre quotidien«

«
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Présence des élus sur le marché
Le premier samedi du mois

Réunion de concertation nationale
à 14h30 // Agora (voir page 23)

Vœux du maire à la population,
à 18h30 // salle des Hauts-de-Lutz

Conseil municipal
à 20 heures // Agora

Réunion publique
à 19 heures // salle des Hauts-de-Lutz

Conseil municipal
à 20 heures // Puits-Manu

Conseil municipal
à 20 heures // Puits-Manu

Les électeurs seront appelés à participer 
aux élections européennes. Les habitants 
volontaires, notamment les jeunes, sont in-
vités à se faire connaître auprès de la mairie 
de Beaugency pour tenir bénévolement les 
bureaux de vote.

ÀVOS AGENDAS !
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EN IMAGES

Une dizaine de représentants de villes référencées « Plus Beaux 
Détours de France »  ont partagé une longue journée d’échanges, 
en présence du maire, David Faucon, et sous la houlette de 
Marc Angenault, maire de Loches, ville coordinatrice, et de 
Xavier Louy, délégué général, de l’association.

Plusieurs centaines de personnes ont 
suivi le cortège à partir de la place 
du Dr Hyvernaud et via le centre-
ville, jusqu’au square du Souvenir où 
des hommages ont été rendus aux 
combattants de la Grande Guerre 
notamment.

11
11

  5
12

Diverses animations ont été organi-
sées par l’AFM Téléthon du 2 novembre 
au 8 décembre 2018, à Beaugency, 
Tavers, Cravant, Villorceau et Lailly-en-
Val. Au final, 23 400 € ont été récoltés.

29
11

31
11

A l’invitation du comité des fêtes, les petits 
monstres balgentiens étaient déguisés, cos-
tumés et maquillés à l’occasion d’Halloween 
et ont arpenté le centre-ville toute la soirée. 
Terrifiant !

Les résidents de l’hôpital maison de retraite 
Lour-Picou ont reçu un bout de tissu 
symbolisant la fin du projet yarn bombing : 
plusieurs arbres ont été habillés pour l’hiver 
par des tricots multicolores.

  9
11
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EN IMAGES

Deux jours de travail au Puits-Manu autour 
de Clément Joubert ont permis à toute 
son équipe de lancer leur projet d’opéra  : 
Faust. Le mardi soir, Clément Joubert, 
accompagné par les solistes, a présenté une 
conférence savoureuse, mémorable.

Du 14 septembre au 18 novembre, la Ville 
et le service patrimoine ont proposé de 
multiples rendez-vous dans le cadre des 
commémorations du centenaire de la Pre-
mière Guerre mondiale. Projection, spec-
tacles, concerts… L’exposition principale 
relatant le quotidien difficile des habitants 
pendant la Grande Guerre a attiré plus de 
1500 visiteurs.

Salle comble à l’occasion de la remise des 
diplômes des maisons fleuries par les élus 
municipaux. Des bouquets et des salves 
d’applaudissements ont été offerts aux 
lauréats, avant que les participants ne 
reçoivent des plants.

Repas de Noël des aînés au foyer des Be-
lettes : salle comble, grands sourires et 
belles assiettes. Ne manquaient plus que le 
Père et la mère Noël... Les voilà !

Le Centre social a proposé une fête de 
Noël mais… à l’envers, pour se retrouver 
entre amis et en familles : la fête de Léon. 
De multiples animations ont rythmé 
l’après-midi, entre coins lectures et 
chants, maquillages et goûters, jeux et 
discussions…

Entre la patinoire, le marché de Noël, les parades ou le feu 
d’artifice, les fêtes de fin d’année ont permis aux Balgen-
tiens de se retrouver avec plaisir dans le centre-ville.
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Plusieurs actions ont été dé-
veloppées par les services 
scolaires balgentiens en no-
vembre. A l’école de la Vallée 
du Rû, des gendarmes du 
Groupe de contact ont pré-
senté aux écoliers les bons 
comportements à adopter 
avant de monter dans le bus 
scolaire, à l’intérieur et après 
en être descendus. Une ac-
tion suivie d’une mise en 
pratique, grâce au transpor-
teur scolaire Transdev. Tou-
jours à la Vallée du Rû mais 
aussi à l’école des Chaus-
sées, des cafés parents ont 
été proposés dans le cadre 
de la Semaine sans écran.

Les inscriptions scolaires 
pour les enfants nés en 
2016 se feront du 28 janvier 
au 8 février. Veuillez-vous 
munir du livret de famille, 
d’un justificatif de domi-
cile de moins de 3 mois, du 
numéro CAF, de la pièce 
d’identité des parents.
À l’espace Agora. Rens. au 
02  38  46  91  30 ou à affaires.sco-
laires@ville-beaugency.fr

Les parents qui souhaitent 
inscrire leurs enfants au sein 
d’un des multi-accueils de la 
ville de Beaugency pour la 
rentrée de septembre 2019 
sont invités à venir chercher 
dès à présent un dossier de 
pré-inscription au multi-ac-
cueil Chatons et diablotins 
ou à celui des Elfes du Rû.

Écoliers et parents 
sensibilisés

Inscriptions petite
enfance : pensez-y !

JEUNESSE

La Ville de Beaugency veille à la qua-
lité sanitaire et gustative des ali-
ments cuisinés et proposés dans les 

cantines scolaires et les deux multi-ac-
cueils. Ce mandat a vu la réalisation de 
la cuisine centrale, mais aussi celle de la 
cuisine de l’école de la Vallée du Rû, des 
offices des Chaussées et Garambault et 
la mise en conformité de la cuisine de 
l’école du Mail.

Les plats que dégustent nos enfants 
sont fabriqués et cuits à la cuisine cen-
trale dont la marche en avant a été ef-
ficacement conçue, puis mis en cellule 
froide avant d’être transférés en camion 
réfrigéré vers les cuisines satellites où 
les plats sont réchauffés. Une trentaine 
d’agents participent à ce travail.

Les menus sont composés par une 
commission qui comprend des élus, 
des personnels, des parents et des en-
fants. L’équilibre alimentaire est bien 
entendu au cœur des préoccupations 
de cette commission.

Sans oublier des actions concrètes 
contre le gaspillage  : portions décou-
vertes pour inciter les écoliers à expé-
rimenter des goûts ou à la demande 
pour répondre sans gâcher à de petites 
ou à de grandes faims, poubelles trans-
parentes pour visualiser les quantités 
de pain jetées, tournées supplémen-
taires en fin de service, collecte des 
épluchures de la cuisine centrale pour 
enrichir le compost du centre tech-
nique municipal…

L’origine des produits constitue enfin 
une part cruciale de cette nouvelle 
approche de l’alimentation scolaire. 
Aujourd’hui, sur seize fournisseurs au 
total, dix font partie de circuits courts 
et parfois bios. 14% des légumes servis 
dans les cantines proviennent déjà de 
circuits-courts et 10% sont bio.

Cette proportion est en augmentation 
constante et concerne aussi les pro-
duits carnés, les pâtes, les lentilles, les 
céréales, les fruits ou les produits lai-
tiers. Quatre nouveaux fournisseurs en 
circuits courts raisonnés sont apparus 
en 2018 ; et cinq sont prévus en 2019 !

L’objectif de la municipalité est d’ac-
croître l’approvisionnement des res-
taurants collectifs en circuits courts et 
bio cette année. Même si le raccourcis-
sement des distances permet parfois 
d’obtenir des tarifs plus compétitifs 
(sur les cerises par exemple), le choix 
de la qualité a tout de même un coût. 
Les yaourts ou le pain peuvent par 
exemple revenir un peu plus chers.

C’est donc dans cette perspective 
qu’une hausse modérée de 5 centimes 
par repas et par enfant, soit 7 € par an, 
a été validée le 19 décembre en séance 
de conseil municipal. C’est la première 
augmentation depuis 3 ans. Elle per-
met de soutenir cette double ambition 
de respect de la santé des enfants et 
de notre environnement.

Objectif rappelé par le maire : doubler 
en 2019 l’approvisionnement en circuits 
courts et bio de la cuisine centrale.

Vive les circuits courts !

Les épluchures au compost«

Inscriptions scolaires : 
dès ce mois de janvier

À l’école de la Vallée du Rû.
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La Maison de la jeunesse va diffuser 
prochainement auprès des familles 
balgentiennes un livret présentant 

les programmes des congés scolaires 
pour toute l’année 2019. Les parents 
et leurs enfants pourront ainsi prendre 
connaissance des thématiques prin-
cipales qui seront abordées à chaque 
semaine de vacances.

C’est là le fruit d’une volon-
té municipale et d’un travail 
préparatoire de longue ha-
leine qu’a mené la direction 
de la Maison de la jeunesse. 
Celle-ci tenait cependant à 
ne pas organiser un catalogue d’acti-
vités à consommer pour préserver la 
liberté de création des équipes d’ani-
mateurs et les valeurs pédagogiques 
qui les animent. Aussi a-t-il été décidé 
de construire un récit autour d’un fil 
rouge : le fameux chat de Beaugency.

Sa disparition constitue une trame, un 
cadre qui permet de prévoir des pistes 
d’activités par tranche d’âge. Chaque 
semaine est une histoire à part entière, 
qui a un début et une fin, celle-ci ou-
vrant un autre chapitre, et ainsi de suite.

Cette façon de procéder permettra aux 
familles d’être informées des actions 

qui seront proposées à leurs 
enfants, et à ces derniers 
d’être pleinement acteurs 
de leurs vacances : à eux de 
prendre cette enquête en 
main et de la dérouler…

Elle les entraînera à la découverte de 
l’environnement, du patrimoine local, 
mais aussi vers des voyages imagi-
naires, des expériences sensorielles et 
spectaculaires. Jusqu’à ce que la réso-
lution de cette énigme lance la pro-
chaine ! Un nouveau portail fa-

milles sera disponible dès 
le 25  mars. Cet outil vous 
sera présenté dans les struc-
tures concernées afin que 
vous puissiez en saisir le 
fonctionnement. Chaque 
famille disposera de son 
propre compte personnel le 
1er avril. D’ici là, n’hésitez-pas 
à contacter vos services jeu-
nesse et petite enfance.

Bienvenue à 
Claire Chatil-
lon, nouvelle 
directrice des 
Elfes du Rû. 
C’est un véri-
table retour 
aux sources 
p u i s q u’e l l e 
fut éducatrice 
au multi-accueil Chatons et 
diablotins il y a 15 ans.
Bienvenue aussi à Céline 
Massé, éducatrice jeunes 
enfants, à Chatons et dia-
blotins. Elle 
par t ic ipera 
à l’encadre-
ment des 
équipes et à 
l’élaboration 
des ateliers 
( m o t r i c i t é , 
parcours...).

Le Point information jeu-
nesse est ouvert à l’usine 
Agora depuis le 7 janvier. 
C’est un espace d’infor-
mation, de dialogue et 
d’orientation, au service de 
tous les jeunes à partir de 
11 ans. L’accueil y est libre, 
gratuit, anonyme et sans 
rendez-vous. On y trouve 
notamment de la docu-
mentation en accès libre.
Rens. au 02 38 44 84 45.

Un portail familles 
dans les tuyaux

Lancement du Point 
information jeunesse

Deux nouveaux visages 
aux multi-accueils

JEUNESSE

Le chat a 
disparu !«

Les enfants âgés de 3 à 11 ans qui passeront tout ou partie de leurs vacances scolaires à la 
Maison de la jeunesse auront l’occasion de découvrir le fil rouge des activités proposées en 
2019 dans un tout nouveau guide. Le héros de l’année ? Le chat !

Vacances au centre de loisirs : 
une histoire sans fin

Claire Chatillon.

Céline Massé.
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SOLIDARITÉS

Majed et sa femme Sahar ont 
quitté la Syrie en 2011. Sur 
le chemin de leur exil, deux 

enfants sont nés : Rayan, à Beyrouth 
en 2013, et Taha, à Tripoli en 2017. 
La famille est désormais installée 
à Beaugency : le plus jeune va à la 
crèche, sa sœur aînée à l’école. Les 
parents suivent des cours de fran-
çais chaque semaine depuis leur ar-
rivée il y a huit mois.

Ils ont été accueillis dans notre 
ville comme sept autres familles 
syriennes l’année dernière dans le 
cadre d’un programme de réinstal-
lation en Europe et en France. Dix 
associations agréées sont chargées 
de l’application de ce dispositif 
dont Aurore, une structure active 
sur divers territoires dont le Loiret.

Ce choix de territoires cibles répond 
à une demande de l’Etat et se fait 
à la suite de multiples rencontres 
avec les élus locaux et les services 
municipaux, avec les bailleurs, tels 
Logem Loiret, et les associations lo-
cales, à l’image d’Oasis du Val ou des 
Amis de l’école laïque. 
«  On ne cherche pas à 
s’imposer », explique Ali 
Abdelwahed, membre 
d’Aurore. Son association 
a préparé les logements, 
acheté le mobilier...

Leur statut de réfugiés permet à 
ces migrants syriens de bénéficier 
d’une carte de séjour de 1 à 10 ans. 
Ils tombent donc dans le droit com-
mun : couverture maladie univer-
selle, revenu de solidarité active, 
aides du centre communal d’action 
sociale ou de la Maison du Départe-
ment… Et ils doivent faire face aux 
charges qui leur incombent : loyers, 
factures d’énergie, transports…

L’accompagnement d’un an qui leur 
est proposé leur permet de s’y re-
trouver progressivement parmi tous 
les interlocuteurs (CPAM, CAF…). 
Mais, sur la route de l’autonomie, la 
maîtrise du français constitue une 
étape indispensable : 200 heures de 
cours sont prévues dans le contrat 
républicain que chaque membre de 
ces familles a signé à son arrivée sur 
le sol français.

A Beaugency, les huit fa-
milles suivent le même 
cours à la Maison des 
associations. « Beaucoup 
pensaient ne pas y arriver. 
Certains n’étaient jamais 
allés à l’école », rappelle 

Ali Abdelwahed. Trois enfants ont 
trouvé leur place dans les multi-ac-
cueils. D’autres dans les écoles.

Si le chemin vers l’emploi s’avère 
encore compliqué, les hommes, à 
l’image de Majed, se disent très mo-
tivés. Après avoir dû fuir leur pays, 
traverser le Liban, la Jordanie ou la 
Turquie avant d’atterrir à Beaugen-
cy, ils rêvent simplement de pouvoir 
vivre et grandir en paix.

Huit familles syriennes ont été ac-
cueillies en 2018 dans notre ville. 
Entre cours de français et recherche 
d’emploi, leur intégration progresse 
grâce à leur état d’esprit et à l’inves-
tissement de plusieurs associations 
et des services municipaux.

Huit familles syriennes à Beaugency

La France 
nous a très 
bien accueillis«

Majed et Sahar, sept ans d’exil
Majed et sa femme Sahar vivaient au 
centre de Homs, la troisième ville la plus 
peuplée de Syrie (800 000 habitants). 
Quand le toit de leur maison s’est effon-
dré suite à un bombardement, ils ont 
décidé de fuir. C’était en 2011. Direction 
Beyrouth, au Liban : vie chère, difficultés 
pour obtenir des permis de travail ou de 
conduire et pour envoyer les enfants à 
l’école ou bénéficier d’une couverture 
santé. Même les cartes de séjour qu’ils 
devaient renouveler tous les 6 mois leur 
coûtaient à chaque fois… 200 dollars.
Avec son épouse et Rayan, venue au 
monde à Beyrouth, ils se sont fait enre-
gistrer au Haut-commissariat pour les 
réfugiés. Ils se sont installés dans un ga-
rage en attendant. La réponse est tom-
bée… quatre ans plus tard ! Au souvenir 
de cette nouvelle, Majed lève encore les 
bras en signe de libération. Maintenant, 
« on a un toit, les enfants vont à l’école et je 
veux travailler », lance Majed, en français.
Rentrer un jour en Syrie ? Impossible ! Un 
doute sérieux et permanent planerait sur 
leur sécurité. De toute façon, tout est clair 
dans son esprit : « Je suis arrivé en France, 
je dois réussir ».

De gauche à droite, dans le salon de l’ap-
partement qu’ils occupent à Beaugen-
cy : Rayan, Majed, Taha et Sahar.
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L’usine de l’espace Agora est re-
connue Maison de services au 

public (MSAP) par le Préfet de la 
Région Centre et du Loiret depuis 
la fin 2018. Cette labellisation 
marque une étape importante 
dans le développement de ce 
pôle de services à la population.
L’Etat s’est engagé depuis plu-
sieurs années dans le dévelop-
pement d’espaces mutualisés de 
services au public. Les services 
rendus concernent principa-
lement le champ des presta-
tions sociales et celui de l’aide à 
l’emploi. Au sein de la MSAP de 
Beaugency, les usagers pourront 
bénéficier de permanences :
- CARSAT, le vendredi de 9 à 
12 heures ; 
- CARSAT « social », sur ren-
dez-vous ;
- CPAM, le mardi et jeudi de 9 à 
12 heures sans rendez-vous et 
de 13h30 à 16 heures sur ren-
dez-vous ;

- CAF, le mercredi de 9 à 12 heures 
sans rendez-vous et de 13h30 à 
16 heures sur rendez-vous ;
- Service emploi, tous les jours 
avec ou sans rendez-vous sauf le 
lundi matin ;
- Relais mission locale, le lun-
di après-midi une semaine sur 
deux ;
- Point information jeunesse, lun-
di, mercredi, jeudi et vendredi 
de 13h30 à 16h30 et le mercredi 
jusqu’à 18h30 ;
- Agence postale communale, 
lundi, mardi et jeudi de 8h30 
à 12 heures et de 13h30 à 
17 heures ; mercredi et vendredi 
de 8h30 à 12 heures.

Obligation légale depuis 1995, 
l’analyse des besoins sociaux 
permet aux communes, par 
l’intermédiaire de leur CCAS 
de procéder à une analyse des 
besoins réels de la population. 
L’ABS est un outil de compré-
hension du territoire et d’aide 
à la décision pour les élus.
Une réunion publique d’information 
est prévue le 27 février à 18 heures à 
l’Agora.

Les activités du Centre social, 
situé à l’usine Agora, émergent 
en fonction des propositions 
et idées des habitants. N’hési-
tez pas à prendre contact avec 
l’équipe du centre, à échanger 
avec elle, à partager vos idées 
avec d’autres participants.
Renseignements au 02 38 44 97 70 ou 
centresocial@ville-beaugency.fr

Analyse des besoins so-
ciaux : réunion en février

Bénévoles bienvenus
au Centre social

SOLIDARITÉS

L’Agora labellisée MSAP Bientôt le repas
de l’Âge d’or

Le traditionnel repas de l’Âge d’or aura lieu le mercredi 
6 mars prochain à 12 heures.

Comme tous les ans, le Maire et le conseil municipal convient 
au repas de l’Âge d’or les Balgentiens âgés de 70 ans et plus. 

Le repas aura lieu cette année le mercredi 6 mars à la salle des 
fêtes des Hauts-de-Lutz à midi. Une animation musicale suivra.

Afin d’organiser au mieux cette journée, nous vous demandons 
de valider votre participation en retournant au Pôle Retraités (si-
tué 5, rue des Belettes à Beaugency) le coupon-réponse ci-des-
sous, accompagné de la photocopie de votre pièce d’identité 
avant le lundi 11 février. Pour les personnes ne pouvant se dé-
placer, un service de navette sera mis en place : si vous souhai-
tez en bénéficier, signalez-le lors de votre inscription.

Pour l’année 2019, la Municipalité a souhaité maintenir la parti-
cipation au repas de l’Âge d’or pour tous les Balgentiens ayant 
au moins 70 ans. Cependant, pour les personnes vivant en 
couple dont le ou la conjoint(e) a moins de 70 ans, le repas sera 
facturé au conjoint au tarif de 15,50 €.

La Municipalité souhaite définir et mettre en œuvre de nom-
breuses actions à l’intention des personnes âgées en dévelop-
pant la proximité des services et en répondant au mieux à vos 
attentes par la mise en place du Pôle Retraités.

Le livret « retraités » ainsi que la fiche agenda 2019 vous infor-
mant de tous les ateliers et animations pour l’année 2019 sont 
disponibles au Pôle Retraités et en mairie.

Renseignements : 
Responsable : Ludovic Plotard
Adresse : 5, rue des Belettes à Beaugency
Téléphone : 02 38 46 16 16
Email : pole.retraite@ville-beaugency.fr

	 COUPON-REPONSE Repas de l’Age d’Or 2019

(A déposer au Pôle Retraités
au 5, rue des Belettes au plus tard le 11 février 2019)

Nom : …………………………………………………………
Prénom : ………………………………………………………
Téléphone : ……………………………………………………
Adresse : ………………………………………………………
…………………………………………………………………

(    ) PARTICIPERA AU REPAS	

(    ) NE PARTICIPERA PAS AU REPAS

(  ) CONJOINT(e) (- 70 ans) PARTICIPERA AU REPAS A 15,50 € 
(chèque à joindre à l’inscription)

(    ) NECESSITERA UN TRANSPORT EN BUS

Au pays du million d’élé-
phants, le Laos, il ne reste 
aujourd’hui que 800 pachy-
dermes. Depuis deux ans, à 
l’Elephant conservation center 
(ECC), deux Français, Céline et 
Anthony, œuvrent pour tenter 
d’inverser cette tendance.

Dix collégiens, 
du collège Ro-
bert-Goupil sont 
devenus les am-
bassadeurs sur 
Beaugency de 
cette aventure 
et proposent un 
suivi de quatre 
éléphants.
L’objectif  des 
collégiens : ras-

sembler le plus grand nombre 
à l’occasion d’une grande 
marche de soutien pour les 
éléphants du Laos qui se dé-
roulera le mardi 2 juillet sur les 
rives de Beaugency.
Contact : ludovic.peschard@ac-orleans-
tours.fr

Une marche pour sauver 
des éléphants du Laos

Plantation d’arbre à l’Agora.
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GESTION

Il est juste de recon-
naître que le mon-

tage financier de ce 
projet a évolué en 
cours de route. En 
fonction de l’analyse 
du maître d’ouvrage 
par exemple. Mais 
aussi de notre com-

préhension des besoins réels de la popu-
lation que nous avons identifiés progres-
sivement, pensant à des solutions que 
nous n’avions pas nécessairement inté-
grées au début du projet.

Dans un premier 
temps, je veux 

préciser que, suite à 
d’importants inves-
tissements réalisés 
ces dernières an-
nées comme celui de 

l’Agora dont les recettes (subventions) 
ne sont d’ailleurs pas encore toutes par-
venues, le niveau d’endettement connaît 
en effet un pic en 2019 et 2020.

Cependant, le choix des emprunts effec-
tués, côtés sans risque spécifique, permet 
de prévoir une forte décrue de cet endette-
ment dès 2021 et ce, en continu, jusqu’en 
2037. Il est parfaitement naturel qu’une 
Ville connaisse ces cycles en fonction des 
besoins de la population et des investisse-
ments qu’elle engage pour y répondre.

Il en a été ainsi lors de la réalisation du 
Puits-Manu en 2006, de la Maison de la 
jeunesse en 2008, du centre aquatique 
en 2009 ou de la cuisine centrale en 
2013, qui ont naturellement impacté les 
ressources et le niveau d’endettement de 
la Ville dans les années qui ont suivi. L’en-
cours de la dette était par exemple deux 
fois plus important en 2009 qu’en 2014.

Dans un second temps, je veux aussi 
rappeler que, lorsque l’on compare les 
charges et situations financières par 
strate, on doit aussi se demander si les 
autres communes ont autant d’équi-

« Je vois ce rapport comme 
un outil, une analyse per-
tinente qui va nous aider à 
faire avancer la collectivité. 
Il nous donne des pistes 
d’amélioration. Le temps de 
travail au sein de la collec-
tivité était déjà une préoc-
cupation. Il était important 

pour nous de se mettre en conformité. 
Nous y avons travaillé et nous y travail-
lons encore pour que la mise en œuvre des 
35 heures soit réelle. Chaque service a été 
analysé, des temps de travail qui n’étaient 
pas pris en compte ont été réintégrés…
Le règlement interne définira un cadre 
général et particulier pour chaque service 
en annexes. C’est un document unique qui 
n’existait pas, un outil de gestion et d’or-
ganisation essentiel pour les élus, mais 
aussi pour les agents qui pourront s’y ré-
férer. On y retrouvera des éléments sur les 
congés, les RTT, les absences, les parcours 
de carrière… On avait prévu d’avancer 
sur ces points mais peut-être pas aussi 
rapidement. Ce diagnostic bouscule un 
peu notre timing, mais on l’assume, dans 
un esprit d’équité et de respect par rapport 
à notre environnement sociétal. Dans un 
esprit d’équité entre les services, aussi.
La ressource humaine fait le lien entre 
tous les services et les finances, elle est au 
cœur de la collectivité. D’où cette montée 
en compétence des ressources humaines, 
pour mieux accompagner les agents et les 
services, dans le respect de règles établies 
et comprises par tous. »

Éric Journaud, adjoint aux 
ressources humaines

Après la publication du rapport de la Chambre régionale 
des comptes, le maire, David Faucon, présente une série 
d’actions de mise en conformité.
Les anomalies administratives constatées par la chambre 
ont été ou sont en cours de résolution. L’évolution de 
la santé financière de la Ville est maîtrisée.
Tout comme la masse salariale, qui a augmenté au cours 
des mandats précédents. La gestion des ressources 
humaines passe au premier plan.

Recommandations de la Cha mbre régionale des comptes :
le temps d e l’action

La Chambre régio-
nale des comptes 
semble s’interro-
ger sur la situation 
financière de la 
commune...

Concernant l’Ago-
ra, la Chambre 
régionale des 
comptes pointe un 
manque de visibi-
lité sur la construc-
tion budgétaire du 
projet...

David Faucon, maire de Beaugency, 
1er vice-président des Terres du Val de Loire

La rénovation de l’Agora
a pris de l’ampleur«

pements que la nôtre ! On ne peut pas 
non plus soulever la question des coûts 
de fonctionnement de l’Agora sans les 
mettre en rapport avec les services appor-
tés à la population.

Enfin, les décisions et les montants des 
investissements sont aussi fonction des 
opportunités qui se présentent en termes 
d’aides au financement. Contrairement à 
ce qui est dit ou écrit ici et là, le théâtre de 
verdure n’a pas coûté 800 000 € à la Ville 
puisqu’il a été subventionné à hauteur de 
50%. La plupart de nos projets bénéficient 
d’un même niveau de subventionnement. 
On se bat à chaque fois pour aller chercher 
les aides financières là où elles se trouvent 
et au moment où il faut s’en saisir.

DÉPENSES

Projets

 d’équipements agora centre 
aquatique

Coût TTC
Charges d’interêts

Coût total

6 800 000 €
0 €

6 800 000 €

5 200 000 €
1 600 000 €
6 800 000 €

RECETTES

Subventions
TVA récupérée

Emprunt
Fonds propres

3 600 000 €
1 133 000 €
1 590 000 €
477 000 €

1 066 000 €
800 000 €

3 600 000 €
1 334 000 €
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GESTION

Il semble important 
de distinguer deux 

périodes bien dis-
tinctes : entre 2012 
et 2014, la masse sa-
lariale a fortement 
augmenté sans que 
des outils efficaces 

permettent de la maîtriser ou de la ré-
guler ; depuis 2015, elle croît très modé-
rément et est accompagnée de la mise 
en place d’outils de suivi dans le cadre 
d’une réelle politique de gestion des res-
sources humaines. C’est une nouvelle 
ère, une ère de justice sociale au sein de 
la collectivité.

« Le rapport de la CRC est une chance 
pour la collectivité, car il permet de 
moderniser les pratiques, les rendre 
plus vertueuses. Pour tenir compte des 
observations concernant les pratiques 
budgétaires, nous mettons en place 
les actions correctives pour répondre 
aux obligations légales (présentation 
au conseil d’un Rapport d’Orientation 
Budgétaire plus complet, mise en ligne 
sur le site Internet de la Ville des infor-
mations budgétaires).
La convention de partenariat avec 
la Direction générale des finances 
publiques est une composante in-
contournable qui sécurise les bonnes 
pratiques comptables et budgétaires. 
Celle-ci sera formalisée dans le premier 
trimestre 2019. Sur le volet comptable, 
nous allons former nos agents aux 
dernières évolutions afin de parfaire et 
compléter leurs connaissances.
L’amélioration du suivi de l’encaisse-
ment des recettes doit être une priorité, 
en lien avec la Trésorerie. L’encaisse-
ment des factures des services aux 
familles par le service scolaire sera 
opérationnel dans le premier trimestre 
2019. Un audit du service finances est 
diligenté dans l’objectif de restructu-
rer la maquette budgétaire pour une 
meilleure rationalisation, et de créer 
des outils de gestion et de suivi des dé-
penses au quotidien.
Des efforts ont 
été faits par tous 
les services, sur 
les charges de 
fonctionnement. 
Une marge de 
progression se 
situe dorénavant 
sur les pratiques 
d’achats.
Pour l’investissement, il faut organiser 
la valorisation des biens qui sortent 
de l’inventaire (ventes et/ou réutilisa-
tion de matériels…).  Les agents des 
services sont prêts à accompagner ces 
nécessaires évolutions et veulent être 
force de proposition. Nous leur en don-
nerons les moyens. »

« La Ville a maintenu un équilibre conforme aux prévisions 
et programmations du mandat 2008-2014 : toutes les pro-
messes d’équipements ont été tenues ; les équilibres budgé-
taires ont été respectés ; les impôts n’ont pas été augmentés.
La CRC constate que cet équilibre budgétaire a été obtenu 
malgré l’obligation d’augmenter la masse salariale. A titre 

d’exemple, la Loi sur la réforme OBLIGATOIRE des rythmes 
scolaires a contraint la Ville à embaucher huit personnes. Les 
dotations de l’Etat ont commencé à baisser, en pleine période 
de crise. Ce n’était pas prévu ! Le Maire a joué la confiance en ses 
personnels qui ont innové pour réaliser des économies.
Un Plan d’économies a été établi et respecté. On a réduit les 
charges de fonctionnement. L’équilibre budgétaire a été établi 
en compensant intégralement l’augmentation des charges de 
personnel par une diminution des charges courantes. Cela s’est 
fait en douceur, sans diminution de la qualité des services. »

Claude Bourdin, ex-maire

Recommandations de la Cha mbre régionale des comptes :
le temps d e l’action Christine Bacelos,

adjointe aux finances

La gestion des res-
sources humaines 
va-t-elle évoluer 
suivant les recom-
mandations de la 
Chambre régionale 
des comptes ?

Nous avons notamment parlé du Centre 
social en cours de route, c’est vrai. Alors, 
oui, la rénovation envisagée initialement 
a pris une ampleur plus importante. Le 
projet a évolué au fil des aléas des ouver-
tures de lots, des opportunités qui sont ap-
parues et des services complémentaires à 
rendre à la population.

Rappelons tout de même qu’il est sub-
ventionné à hauteur de 60 % du coût 
global, ce qui ne laisse à la charge de la 
ville qu’environ deux millions d’euros sur 
6,8  millions d’euros au total. Par compa-
raison, le centre aquatique, malgré son 
montant initial plus faible, avait coûté 
bien plus cher aux Balgentiens car il avait 
reçu moins de subventions !

Enfin, n’oublions pas que les nombreux 
partenaires, comme la Communauté de 
communes, le Pays, le Département, la 
Région, l’État, l’Europe, l’Ademe et la CAF 
- qui finance 60% du fonctionnement du 
Centre social - n’ont pas apporté leur sou-
tien financier par hasard ! Leur présence 
à nos côtés démontre s’il en était besoin 
l’intérêt que revêt à leurs yeux comme aux 
nôtres ce pôle de services à la population.

La qualité de la réalisation de la structure 
est aussi soulignée par la labellisation Ter-
ritoires à énergies positives. L’Agora vient 
d’être officiellement reconnue par le Pré-
fet comme Maison de services au public. 
Alors, encore une fois, oui, il est vrai que le 
projet a évolué dans le temps : et il n’en est 
que plus utile et attractif aujourd’hui.

Une ère de justice sociale
au sein de la collectivité«

Le maire, David Faucon, lors de 
la cérémonie du 11-Novembre.
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CADRE DE VIE

Avec les départs d’Olivier 
Hamard, le directeur du Pôle 
aménagement du territoire, 
et de Patricia Gaillard, la 
secrétaire aux marchés pu-
blics, c’est une page qui se 
tourne. Patricia a passé plus 
de trente ans au service de 
la ville : jeunesse, scolaire, 
sports, techniques. La voilà 
en route pour une nouvelle 
vie en Vendée. Olivier a suivi 
ou mené une foultitude de 
projets au fil de son par-
cours à la mairie : du Centre 
aquatique à l’Agora en pas-
sant par la cuisine centrale 
ou le Centre technique mu-
nicipal… C’est Jérôme Go-
jon qui prend la relève.

Une deuxième tranche de 
lotissement sera ouverte au 
Parc des Capucines cette an-
née : 25 lots de terrains à bâ-
tir, 20 maisons individuelles 
en locatif social (ilots 1 – 2 
et 4), 2 bâtiments collectifs 
de 20 et 21 logements, soit 
41 logements collectifs en 
locatif social sur les ilots 17 
et 18, et un emplacement 
réservé pour la mairie.

La modification du Plan 
local d’urbanisme et la ré-
flexion sur l’aire de mise en 
valeur de l’achitecture et du 
patrimoine ont bien avancé. 
L’heure est à la concertation 
avec le public. Une réunion 
sera proposée sur ces deux 
projets en avril, à une date 
qui reste à préciser.

Deux départs
du Service technique

Plan local d’urbanisme 
et aire de valorisation

Vous les avez sans doute déjà 
aperçues place du 8 Mai, rue des 
Îles ou sur le parking de l’espace 

Agora. Des bornes enterrées de col-
lecte des déchets ménagers, des em-
ballages, du papier et du verre y ont 
été installées fin 2018 par la Commu-
nauté de communes des Terres du Val 
de Loire, ayant la compétence collecte 
et traitement. Ce dispositif, dénommé 
Point d’apport volontaire, remplace les 
bacs roulants traditionnels et améliore 
à la fois les conditions de collecte et 
l’aspect esthétique urbain.

L’intercommunalité a tout d’abord 
identifié 80 points à risques à tra-
vers son territoire. Des impasses, 
par exemple, imposent aux ca-
mion-bennes de reculer dangereuse-
ment, comme c’est le cas rue des Îles. 
Les premières installations ont été po-
sées à Meung-sur-Loire en 2017, puis à 
Beaugency. 26 points en tout.
Les travaux ont consisté à creuser le sol 
jusqu’à environ trois mètres, à couler 
une dalle de fond, puis à déposer les 
bacs, et à effectuer les remblais et fini-
tions. Il faut compter au total environ 
10 000 € d’investissement par borne. 
Chacune contient les déchets de 40 
foyers soit une centaine de personnes.

Le ramassage des ordures ménagères 
se fera à un rythme hebdomadaire. Les 
autres colonnes seront vidées en fonc-
tion des apports. Les contenances de 
ces colonnes s’adapteront également 
aux flux, entre 3 et 5 m3. Elles pré-
sentent l’indéniable avantage d’être 
accessibles en permanence : si vous 
habitez à environ 100 mètres de ces 
points d’apport, vous ne dépendrez 
plus des dates des tournées de col-
lectes.

Quant à vos bacs indi-
viduels, ils seront enle-
vés au cours du mois de 
janvier. N’oubliez pas de 
continuer à emmener 
vos cartons à la déchet-
terie (ceux des commer-
çants ont un ramassage 
spécifique le mardi), de 
plier ou écraser vos car-
tonnettes et plastiques 
avant de les mettre 
dans les bacs prévus à 
cet effet, et, bien enten-
du, de ne rien déposer à 
leurs pieds.

Des colonnes enterrées ont pris place rue 
des Îles, place du 8 Mai et à l’Agora. Elles 
améliorent la sécurité des collectes et l’es-
thétique du centre-ville où de nombreux 
bacs individuels restaient sur les trottoirs. 
Ceux-ci seront enlevés en début d’année.

Des bacs enfouis, c’est plus joliDeuxième tranche
au Parc des Capucines

Place du 8-Mai : les bacs 
sont déposés par une grue.

À gauche : l’adjoint Francis Mauduit, 
Patricia Gaillard et Olivier Hamard.
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Le Pôle culturel
a l’oreille musicale

Des travaux de rénovation et de mise en 
accessibilité des anciens locaux occupés 
par les associations ADMR et La Vilanelle 
permettront d’accueillir le Pôle culture et 
patrimoine mais également de créer de 
nouveaux espaces pour l’école de mu-
sique attenante.
Les principaux travaux de cette opéra-
tion consistent en la mise en place d’une 
rampe pour les personnes à mobilité ré-
duite, la création de cloisons pour l’amé-
nagement de trois nouveaux espaces, la 
mise aux normes des réseaux électriques 
et informatiques, le remplacement des 
revêtements de sol, la réfection des pein-
tures, le remplacement des huisseries ex-
térieures, l’installation d’un faux plafond 
acoustique et la pose d’une nouvelle si-
gnalétique.
Pour mener à bien cette opération, le 
pôle aménagement du territoire assure la 
mission de Maîtrise d’Œuvre. Les travaux 
ont été estimés à 170 000 € HT. Les offres 
seront reçues jusqu’au vendredi 8 février 
2019. Le début des travaux est envisagé 
au premier semestre 2019, pour un em-
ménagement à la fin de l’été 2019.

Des entrepôts tout neufs à l’Agora
Les travaux de réfection des hangars dédiés aux associa-
tions et au stockage du matériel communal continuent à 
l’espace Agora, avec notamment la pose d’une couverture 
en bac acier qui devrait durer jusqu’à fin janvier 2019.
L’opération de réfection des entrepôts comprend les travaux 
de désamiantage et de dépose du matériel de ventilation 
en toiture ; la mise en œuvre d’une nouvelle couverture en 
bac acier ; la mise en œuvre d’une nouvelle façade en bar-
dage bois et de panneaux stratifiés blanc ; le remplacement 
des portes et baies existantes.
Les matériaux employés et les coloris seront similaires à 
ceux mis en œuvre dans le cadre de la réhabilitation de 
l’usine, afin de créer une harmonie et de mieux intégrer les 
hangars au site.

CADRE DE VIE

Plusieurs réfections de voirie fin 2018 et à venir
Le dernier trimestre de l’année 2018 a vu la conclusion des travaux de renou-
vellement de la conduite d’eau potable et la réfection de la couche de roule-
ment de la rue Fontaine-aux-Clercs.
Le programme 2018 d’investissement sur les réseaux et la voirie aura représen-
té un renouvellement de 3,5 kilomètres de chaussée sur les 48,5 kilomètres de 
voies communales revêtues d’enrobés que compte la ville.
La fin de ce programme dont le montant total s’élève à environ 790 000 € TTC 
est planifiée pour le 1er trimestre 2019 avec des interventions sur la rue Entre-
deux-aux-vallées et la rue de l’Eglise.
Un nouvel appel d’offre a été lancé fin 2018 afin d’attribuer le nouveau mar-
ché triennal et assurer les travaux d’entretien et l’investissement sur les trois 
prochaines années.

Rue de la Fontaine-aux-Clercs.
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DÉVELOPPEMENT DURABLE

En novembre, à l’usine 
Agora, au Centre social et 
à l’école de la Vallée du Rû, 
l’arbre était à l’honneur. 
Liquidambar, pommier à 
fruits, tulipier de Virginie ou 
cerisier ont été plantés par 
le maire, les familles et les 
enfants. De beaux moments 
de partage et de sensibilisa-
tion à l’environnement. Et 
un bel hommage des éco-
liers également, à cette oc-
casion, à l’école de la Vallée 
du Rû, en l’honneur d’un de 
leurs camarades disparu. Un 
arbre grandira dans cette 
cour en son souvenir.

Vous pouvez déposer vos 
sapins de Noël jusqu’au 
21  janvier en plusieurs en-
droits de la ville :
- avenue de Chambord (ter-
rain des camping-cars) ;
- Hauts-de-Lutz (parking de 
la salle des fêtes) ;
- parking de la Maisons des 
associations ;
- église de Vernon ;
- avenue des Chaussées 
(près des conteneurs à verre) ;
- parking du lycée.

Dans le cadre de la consulta-
tion du public par l’agence 
de l’eau Loire Bretagne, 
Loiret Nature Environne-
ment propose « Paravent 
bucolique, virage ou mirage 
agricole », une conférence 
gesticulée de Laurent Dela-
touche.
Jeudi 28 mars à 20h30, au Puits-Ma-
nu. Rens. au 02 38 56 90 64.

L’arbre à la fête

Sensibilisation à l’eau

Préoccupée par la protection de 
l’environnement et soucieuse de 
favoriser la mobilité de ses admi-

nistrés, la Ville de Beaugency souhaite 
développer son réseau de liaisons 
douces. L’objectif est d’interconnecter 
les différents sites de la ville en créant 
un maillage cohérent du territoire.

Ces nouveaux axes de circulation se-
ront destinés aux piétons, cyclistes, 
mais aussi aux rollers ou trottinettes. Il 
existe une grande diversité de liaisons 
douces, selon l’emplacement, le type 
d’utilisateurs, la nature des aménage-
ments : la piste ou la bande cyclable, 
la voies verte ou partagée, l’aire pié-
tonne…

Les liaisons douces envisagées au-
jourd’hui créeront des espaces confor-
tables et sécurisés pour tous les usa-
gers, proposeront une alternative à la 
voiture, désenclaveront certains quar-
tiers et permettront d’accéder plus fa-
cilement aux transports en commun.

La municipalité a amplement associé 
les habitants autour de ce projet à tra-
vers une concertation exemplaire qui 
a duré plusieurs mois, en partenariat 
avec l’association balgentienne Kféci-
cré.

Actuellement, il existe un itinéraire cy-
clable sur l’avenue de Vendôme, sur la 
rue Pierre-de-Félice, et sur l’avenue des 
Clos-Neufs, pour desservir le lycée, sur 

l’avenue des Chaussées et la rue de 
la Pierre-Blanche, pour desservir le 
groupe scolaire des Chaussées, et 
le long de la Loire dans le cadre la 
Loire à Vélo.

La concertation a permis d’abou-
tir à un ensemble de propositions 
qui devraient permettre de finali-
ser le projet d’amélioration du ré-
seau global de liaisons douces. Les 
aménagements seront finalisés en 
2019 et 2020. Ils ciblent plusieurs 
secteurs, notamment autour de 
l’avenue de Vendôme, du lycée au 
centre-ville, quartier des Hauts-
de-Lutz et autour de l’avenue de 
Châteaudun.

Une longue et large concertation menée 
avec les habitants a permis aux services 
techniques d’élaborer un schéma de dé-
veloppement des liaisons douces à travers 
la ville de Beaugency. Les aménagements 
devraient se dérouler en 2019 et 2020.

Les liaisons douces en force

Une concertation exemplaire«

Collecte de sapins
de Noël

Réunion de concerta-
tion, en 2017, à la Mai-
son des associations.

Plantation d’arbre à l’Agora, en 
présence du maire, David Faucon.
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VIE ASSOCIATIVE

Le dispositif 
«  J’apprends à 
nager » répond 
au besoin de 
favoriser l’acces-
sibilité aux bas-
sins et centres 
nautiques. Mis 
en place depuis 
plusieurs années 
à Beaugency, il propose 
1 heure de cours par jour 
pendant quinze jours aux 
enfants nés entre 2012 et 
2006. Il s’agit de permettre 
de savoir flotter, s’immerger 
et se déplacer, sur le ventre 
et sur le dos (« sauv’nage »).
En 2017 – 2018 : 92 enfants 
âgés de 8 à 15 ans, venus de 
toute la communauté de 
communes, en ont bénéfi-
cié. Un tiers a obtenu son di-
plôme, 60 d’entre eux sont 
considérés en autonomie, 
un tiers doit compléter sa 
formation. Une semaine est 
prévue en avril et six cet été.
Rens. au 06 70 43 14 18 ou info@
cnb-beaugency.fr

Derrière sa devise « Ser-
vir d’abord », à travers le 
monde, le Rotary participe 
à l’éradication de la po-
lio, soutient la fédération 
pour la recherche sur le 
cerveau, apporte des aides 
financières… C’est le cas 
auprès de l’épicerie sociale 
intercommunale située à 
l’Agora, à Beaugency, par 
exemple, ainsi qu’auprès 
d’Handi’chiens, à Vineuil. 
Le « Rotary club Beaugen-
cy - Meung » compte une 
vingtaine de membres. Sa 
réunion hebdomadaire se 
déroule le jeudi à 19h30 au 
Best western de Meung-sur-
Loire.
Renseignements au 06 16 98 23 61 
ou  à rotarybeaugencymeung@
gmail.com

Le Rotary, entre 
Meung et Beaugency

J’apprends à nager au 
centre aquatiqueÇa roule pour la Boule 

balgentienne

Après une superbe année 2018, 
la Boule balgentienne attaque 
2019 avec espoirs et ambitions ! 

Son équipe première hommes, com-
posée de joueurs Elite, passe en effet 
au niveau régional après avoir rem-
porté 5 victoires (contre 1 nul et 1 dé-
faite) entre avril et juin 2018. L’année 
prochaine, elle croisera douze équipes 
dans sa division, au lieu de huit l’an 
dernier. Les rencontres seront donc 
plus nombreuses mais aussi plus éloi-
gnées dans la région. « On voudrait re-
cevoir pour faire connaître la Régionale 
à notre public », espère Joël Pinsault, 
président du club.

Un club en pleine progression, dont 
la première équipe est passée de 
la D3 départementale en 2013 au 
niveau régional en 2019. Tous les 
groupes ont apporté satisfaction : 
4 équipes hommes, 1 équipe femmes 
et 2 équipes vétérans sont inscrites en 
championnat open.

De nombreux joueurs et joueuses ont 
fini dans les 16 premiers départemen-
taux de leurs catégories respectives. 

L’un est champion du Loiret et a parti-
cipé au championnat de France à l’été 
2018, à Montauban. C’est le fruit, selon 
le président, d’un vrai travail sur l’esprit 
d’équipe, l’amitié, la convivialité…

Le club propose pétanque (6-10 m 
dans le rond) et jeu provençal (15-
20 m en mouvement), près de la Loire 
ou au boulodrome, avenue de Ven-
dôme. Il compte 76 adhérents, dont 
13 femmes, 1 junior, 1 cadet, et 17 vé-
térans (+ de 60 ans). Le prix de l’adhé-
sion est en hausse cette année, à 45 €.
Renseignements au 06 69 12 42 43.

Le Monument des Déportés rénové

Le Monument 
des Déportés, 

dont le mur se 
lézardait, a été 
rénové par les 
services tech-
niques de la 
mairie à l’été 
2018. Le sol, le 
mur et même 
les plaques ont 
été restaurés. Le 
Souvenir fran-
çais y organise 
une cérémonie 
c o m m é m o r a -
tive en général à 
la Toussaint.
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Mise en accessibilité de l’Hôtel de Ville, de la salle des mariages et bientôt du bureau 
de vote de la mairie, accueil intégré au réseau Loiret numérique (pour les personnes 
sourdes et malentendantes), fauteuils roulants mis à disposition en mairie et à l’office 
de tourisme, système d’audio description au ciné Dunois (avec le soutien du Lions club), 
rampe au théâtre de verdure… La Ville adapte ses outils et ses équipements à la diver-
sité. Elle apporte également son soutien aux associations qui mènent dans leurs do-
maines respectifs des actions en faveur des personnes en situation de handicap, comme 
le club de plongée, le handball, la section montagne de l’Étoile balgentienne et l’aïkido.

Handicaps : des clubs sportifs exe mplaires

Motricité et émotion au club de hand

Tous les mercredis après-midis, une vingtaine 
d’adultes en situation de handicap, âgés 

de 15 à 25 ans, se retrouvent au gymnase des 
Hauts-de-Lutz pour pratiquer le handball. Cette 
section du club de hand balgentien a été label-
lisée handisport en 2014. Deux coachs ont suivi 
une formation pour enseigner le hand adapté.

Et, grâce au soutien financier du Rotary club, 
entre autres, la licence handi est offerte. Pen-
dant les vacances scolaires, les stages multis-
ports s’ouvrent aux personnes valides et handi-

capées, tout comme les tournois ou le marathon 
du hand, qui se déroule lors du Téléthon.

Motricité, échanges, acquisition et respect des 
règles, émotions diverses… Chaque séance 
d’entraînement est un véritable concentré de 
vie. « Le but premier, c’est de voir leurs sourires, 
explique Fabrice, le père de Ludovic, l’un de ces 
jeunes joueurs. Mais le travail moteur est impor-
tant », ajoute-t-il : attraper un ballon, se déve-
lopper dans un contexte différent… « On est là 
pour faire du hand ». Une affirmation pondérée 
et transcendée par son fils : « On rigole » !

Ludovic à fond les ballons

Ludovic Marco est né à Grenoble il y a 21 ans et vit 
à Beaugency depuis en 2006. Ludovic doit vivre 

avec ce qu’on nomme un retard psychomoteur de 
développement. Il se rend chaque jour dans un 
relais de l’Institut médicoéducatif de Baule, à Saint-
Jean-le-Blanc. Il prend le train seul, à la gare de 
Beaugency, voyage jusqu’à Orléans où il enchaîne 
avec le tramway, pour finir à pied ou en bus.

La motricité, la capacité de s’exprimer clairement ou 
la gestion des émotions sont autant de défis, qu’il 
relève notamment grâce à la pratique sportive. Bas-
ket, judo, handball... Courir, dribbler, passer le bal-
lon… Résultat, Ludovic « arrive à mieux bouger ses 
bras, ses jambes et ses pieds », témoigne son père. 
D’autant qu’il complète ce travail par la plongée 
sous-marine. Il en est à 45 plongées en mer ! « Il a 
gagné en confiance, en capacité d’expression. »

Croiser la route d’un dauphin, « être sous l’eau, voir 
les poissons », passer une semaine sur un bateau, 
sans les parents, à faire les courses et la cuisine, Lu-
dovic grandit grâce au sport et au lien social.
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Handicaps : des clubs sportifs exe mplaires

Handisub : la mer gomme les différences

Le label handisub croise trois critères : la plongée et les handi-
caps physique et mental. Il implique un encadrement spéci-

fique dont s’est doté le club de plongée balgentien.

L’objectif est d’accueillir des personnes en situation de handi-
cap, de les amener à faire de la plongée, mais aussi de les inté-
grer aux publics valides, notamment lors des sorties. Ludovic, 
jeune adulte en retard psychomoteur de développement âgé 
de 21 ans, fait ainsi partie du groupe depuis quatre ans.

Macaya, 58 ans, personne déficiente visuelle, a intégré le club 
il y a un an ; Pierre, une jeune personne autiste de 17 ans, de 
Saint-Lauren-Nouan, les a rejoints. Jean-Christophe, qui souffre 
de l’ataxie de Friedreich, participe aux activités. Jean-Chris-
tophe, Pierre et Ludovic ont passé ensemble une semaine à la 
Toussaint dans le sud de la France.

Une semaine sur un bateau ! Pierre a même pu tenir la barre. 
Et surtout, une semaine de plongées ! Neuf sorties de 30 à 
50 mn, jusqu’à 6 m de fond, parmi les roches, près des failles 
et des herbiers de posidonie, dans cette eau qui gomme les 
contraintes de l’apesanteur et les différences physiques.

Ludovic et Jean-Christophe ont même eu la chance et la joie 
de croiser un dauphin. Des moments extraordinaires !

Résilience et aïkido

Le Cercle Balgentien Aïkido a orga-
nisé en novembre un week-end 

autour du handicap, de la résilience 
et de l’aïkido. Un couple d’Améri-
cains était invité spécialement pour 
l’occasion : Molly et Jeramy Hale, re-
présentants de l’association d’aide 
aux personnes en situation de han-
dicap, créée en 2004 aux Etats-Unis, 
« Ability Production ». Molly est-elle 
même handicapée suite à un acci-
dent de voiture.

Un film montrant le parcours de 
Molly Hale, « Moment par Moment, 
la voie de la guérison », a été pro-
jeté le samedi. Et un stage d’aïkido 
proposé le dimanche, en présence 
de Molly et Jeramy, eux-mêmes 
quatrième dan et enseignants de 
cet art martial, exemples d’une 
certaine philosophie de vie, propre 
à la pratique de l’aïkido, qui aide à 
passer au-dessus, à accéder à la ré-
silience.

Surmonter ensemble
les obstacles

Parmi les sections de l’Etoile 
balgentienne, la montagne, 

réunit environ 180 personnes. 
Elle propose à ses adhérents 
deux types d’approches : des 
séances de grimpe en salle ; 
et des sorties sur rocher près 
de Blois ou à Fontainebleau, 
mais aussi des randonnées, de 
la slackline, de la via ferrata, de 
l’alpinisme, du trail ou de la cas-
cade de glace !

Depuis cinq ans, la section mon-
tagne a noué des relations avec 
deux foyers médicoéducatifs de 
Meung-sur-Loire (l’Herbaudière 
et l’APAJ). Six licenciés viennent 
ainsi tous les mardis. « On les voit 
progresser, témoigne Christian 
Mahu, réaliser des gestes qu’ils 
pensaient ne pas pouvoir faire : 
des prises, des avancées… »

Le foyer Jacques-Cartier d’Or-
léans participe également 
aux sorties à la journée et à 
quelques séjours d’un week-
end, « des moments sympas à 
vivre. L’escalade ne consiste pas 
seulement à grimper », rappelle 
Christian Mahu, mais aussi à as-
surer le copain. « On s’adapte » à 
toutes les situations. C’est pour-
quoi, en fonction bien entendu 
du handicap, Christian Mahu 
voudrait que tous les créneaux 
soient ouverts à tous. L’escalade 
comme une école de la vie, de 
l’entraide et de la solidarité.

Rendez-vous 
le 15 juin

La Ville de Beaugency a souhaité 
aller plus loin et proposer à 
toute la population de se réunir 
à l’occasion d’une Journée de 
l’égalité, autour de la place du 
handicap en ville, le samedi 15 
juin 2019. Contact :
origaud@ville-beaugency.fr
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La Région recense 500 évé-
nements à l’occasion des 
500 ans de Renaissance en 
Centre – Val de Loire, en 
2019, qui célèbreront tous 
l’époque de « Leonardo Da 
Vinci, le visionnaire ».
La Ville de Beaugency a 
été intégrée à cette pro-
grammation : du 1er avril au 
31 octobre, concert de mu-
sique française Renaissance 
fin avril, présentation des 
tentures brodées de l’Hôtel 
de Ville aux Journées du pa-
trimoine, exposition, confé-
rence, et venue de l’Opé-
ra-bus en novembre.
Renseignements sur www.vivada-
vinci2019.fr

Pour la première fois à 
Beaugency, le Ciné Dunois 
va proposer plusieurs films 
d’animations destinés à 
un public jeunesse dans le 
cadre d’un festival spéci-
fique, pendant les vacances 
scolaires de février. Les plus 
jeunes d’entre vous qui 
viendront pour la première 
fois au cinéma recevront 
une récompense !

Le concert des professeurs 
de l’école de musique est 
prévu le samedi 9 mars, à 
19 heures, au théâtre du 
Puits-Manu. Les profs ne 
sont pas que des profs ! Ce 
concert permet aux élèves 
de voir leurs professeurs se 
retrouver en situation tels 
qu’ils le vivent eux-mêmes 
lors des auditions !

500 ans de Renais-
sance  à Beaugency

Concert des profes-
seurs de musique

La nouvelle résidence proposée 
par l’association Valimage va per-
mettre à l’artiste plasticienne 

Claire Willemann de poser son regard 
sensible sur notre territoire. « Un regard 
nouveau, une vision », d’après le maire, 
David Faucon, sur ce qui relie l’homme 
et la nature, essentiel pour la compré-
hension de notre environnement.

Autour de « l’expérience 
du paysage », Claire Wil-
lemann saisira des ins-
tants, des couleurs, des 
ambiances de «  cette 
Loire qui sépare un lieu de vie et une 
zone naturelle préservée. » Elle envisage 
le fleuve comme une lisière et veut 
développer « une expérience sensible 
de l’espace naturel, traverser le paysage 
physiquement et dans l’imaginaire. »

Cette résidence est soutenue par la 
Direction régionale des affaires cultu-
relles Centre - Val-de-Loire, le PACT du 
Conseil Régional Centre-Val-de-Loire 

et la Ville de Beaugency. La création fi-
nale fera l’objet d’une exposition dans 
le cadre des Rencontres des arts de 
l’image qu’organise Valimage.

Le dossier déposé par Claire Wille-
mann a convaincu le jury, composé de 
membres de l’association mais aussi 
de représentants de ses partenaires, 
notamment la Ville de Beaugency. Ses 
références, le regard qu’elle porte et 
l’intérêt qu’elle exprime sur le territoire 
ou sa volonté d’assurer des rencontres 
avec le public s’annoncent comme au-
tant de promesses.

Claire Willemann vi-
vra donc six semaines 
à Beaugency pour 
parcourir le territoire, 
le ressentir, le capter, 
préparer son exposi-

tion et l’installer. Quatre séances – ba-
lades permettront à une quinzaine de 
personnes de profiter de ses conseils. 
Un temps de rencontre est également 
prévu à Tavers, ainsi que des échanges 
avec les écoliers. 
Résidence du 4 mars au 5 avril, exposition à 
l’église Saint-Etienne à partir du 27 avril. Un cycle 
de stage - atelier aux côtés de l’artistes est propo-
sé  : 4 séances pour 50€. La première est prévue 
début mars. Rens. sur www.valimage.fr

L’artiste Claire Willemann annonce vou-
loir « explorer les rives de de la Loire et 
travailler sur la dynamique du fleuve, 
pour développer un projet de création 
mix médias photographie et vidéo ».

Un regard sur la Loire

Son dessin mou-
vant et changeant«

1, 2, 3 Ciné ! Échanges entre le maire, David Faucon, et l’équipe de 
Valimage, autour de Claire Willemann, au Puits-Manu.
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Chargé des grands projets à 
la Fête des lumières de Lyon 
depuis 2010, Gilles Flouret 
supervisait l’accompagne-
ment d’une vingtaine de 
créations programmées 
dans le cadre de cet évène-
ment qui attire près de deux 
millions de personnes en 
quatre jours. A 51 ans, il a 
pris début janvier ses fonc-
tions de directeur de l’ac-
tion culturelle de la Ville de 
Beaugency.
Un pays qui ne lui est pas in-
connu. Orléanais de souche, 
il a travaillé à la direction 
culturelle d’Orléans de 1990 
à 2002, lançant les manifes-
tations d’été ou le festival 
Images imaginées, favori-
sant l’essor des musiques 
actuelles à l’Astrolabe et du 
théâtre Gérard-Philippe à La 
Source. Après être aussi pas-
sé par Noirlac et Bourges, le 
voici à Beaugency où il sou-
haite faire vivre la culture au 
quotidien et au plus près 
des habitants.

Le 21 juin paraît encore loin, 
mais la Fête de la musique à 
Beaugency se prépare déjà, 
afin que chaque groupe ou 
musicien volontaire puisse 
trouver un espace scénique 
et, éventuellement, une as-
sistance technique. Tout se 
passera en centre-ville sur 
3 ou 4 lieux (place du Mar-
troi, place de la Halle, place 
du docteur Hyvernaud...), à 
partir de 19h30.
Renseignements au 06 67 98 30 58 
ou malary@ville-beaugency.fr

Gilles Flouret, nou-
veau directeur culturel

La Fête de la musique, 
déjà !

A l’honneur au 34e Salon du livre 
jeunesse, la littérature jeu-
nesse qui invite à la lenteur, à la 

contemplation, à la rêverie, au pas de 
côté. Le thème retenu, « Minute Papil-
lon ! », permet en effet d’évoquer la né-
cessité de prendre le temps de s’arrêter 
pour réfléchir, ressentir, comprendre le 
monde qui nous entoure mais aussi 
susciter l’idée qu’il est encore temps de 
le transformer, d’agir, d’accueillir. Place, 
donc, à une littérature refuge où les 
personnages grandissent, évoluent, 
se transforment. Mais aussi à une lit-
térature qui donne à expérimenter,  à 
prendre conscience du monde et des 
autres.

Rébecca Dautremer sera l’invitée 
d’honneur. Son premier album, en 
1996, chez Gautier-Languereau, a été 
suivi de nombreux succès parmi les-
quels L’Amoureux et le célébrissime 
Princesses oubliées ou inconnues. Un 
coup d’œil suffit à reconnaître son 
style unique.

Vous pourrez prendre le temps de ren-
contrer tous les auteurs présents, de 
discuter avec eux, mais aussi de vivre 
pleinement ce salon à votre rythme  : 
ateliers, jeux, espaces parents vous 
permettront de marquer une pause, 
de profiter d’un véritable lieu de vie.

Par ailleurs 130 rencontres dans les 
classes sont prévues, de la maternelle 
au lycée, sur le territoire des Commu-
nautés de communes des Terres du 
Val de Loire, du Grand Chambord et 
d’autres communes. La journée de for-
mation tournée vers les professionnels 
et passionnés aura lieu le mercredi 
13 mars au théâtre du Puits-Manu.
Entrée gratuite. Pour les contes et spectacles, 
pensez à réserver au 02 38 44 75 66 du 4 au 22 
mars. Programmation sur www.valdelire.fr

Le 34e Salon du livre jeunesse de Beaugen-
cy et Saint-Laurent-Nouan, organisé par 
Val de Lire, aura lieu les 29, 30 et 31 mars 
2019 au complexe des Hauts-de-Lutz.

Rêvons avec Val de Lire

Attention, Paparazzi... te !

Dans un centre de remise en forme 
où le médecin trouve des maladies 

à tout le monde, une actrice célèbre 
vient se reposer incognito. Mais peut-
elle avoir confiance dans tous les cu-
ristes présents ? Tel est le scénario de 
la nouvelle comédie proposée par l’as-
sociation du C.H.A.T. cette année.

La pièce en deux actes « Atten-
tion,  Paparazzi… te !  », de Marie La-
roche-Fermis, s’annonce dans la même 
veine de ce que propose habituelle-
ment le C.H.A.T. : du boulevard, de l’hu-
mour, «  c’est ce qu’attend notre public, 
qui vient rire et se divertir », assure la pré-
sidente, Bernadette Moindrot : « Voir le 
public sourire, c’est notre récompense. »
La trentaine d’adhérents s’occupe de 
tout : choix du texte, mise en scène, 
décors, costumes… Elle joue une 
pièce de théâtre différente par an en 
cinq représentations au Puits-Manu. 
Soit 53 pièces depuis 1982 !
Dates : les 22 et 23 février à 20h30 ; 24 février à 
14h45; 1er et 2 mars à 20h30. Tarifs : 6 € adultes ; 
5 € 7-12 ans et personnes handicapées.
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Des ateliers innovants ont été 
mis en place à l’Agora par le 
Pôle solidarités et Pôle emploi 

pour aider une dizaine de volon-
taires à retrouver confiance en eux 
ou améliorer leur capacité d’expres-
sion à travers une approche théâ-
trale. Douze séances de 2 heures 
ont ainsi été proposées à un groupe 
de personnes aux profils variés.

« Je suis là pour gagner de l’expé-
rience  », avance Sophie. Quant à 
Mahmoud, il veut [se] « connaître un 
peu mieux ». Grégo Renault, comé-
dien, ancien professeur des écoles 
et diplômé en animation culturelle 
et en art-thérapie, anime ce groupe 
et aiguille les efforts, avec bienveil-
lance et autorité.

Si ce type de projet ne 
permet pas nécessai-
rement de trouver un 
emploi immédiatement 
après, il favorise grandement ce 
cheminement. L’estime de soi et la 
confiance s’avèrent indispensables 
pour relever le défi et se diriger vers 
des formations. Dans la même ligne, 
22 personnes ont reçu en décembre 
leurs visas Libres savoirs, attesta-
tions de formations suivies dans 
l’espace qu’occupe le Greta Loiret.

Isabelle Gaudron, vice-présidente 
de la région Centre – Val de Loire, 
a souligné l’importance de l’Agora, 

structure sans laquelle il 
serait bien compliqué de 
développer de telles po-
litiques de formation sur 
les territoires.

Proposer des acquisitions de savoirs 
et de compétences près des popu-
lations permet selon elle de « ren-
verser les tendances », en captant des 
publics parfois éloignés, les aidant 
à rompre l’isolement et reprendre 
confiance. A l’image de l’Agora, qui 
veut aider les citoyens à prendre 
conscience de leurs capacités.

Avec des ateliers pour retrouver 
confiance, des formations, et, bien-
tôt, un forum dédié à l’emploi, l’Agora 
s’impose comme un carrefour essen-
tiel dans les parcours d’insertion éco-
nomique et sociale.

Le chemin de l’emploi passe par l’Agora

Renverser les 
tendances«

Rendez-vous pour l’emploi
La ville de Beaugency, avec celles de 
Meung-sur-Loire, Cléry-Saint-André 
et la Communauté de communes des 
Terres du Val de Loire organisent les Ren-
dez-vous pour l’emploi le jeudi 21 mars à 
l’usine Agora. Cet évènement a pour ob-
jectif de favoriser la rencontre entre em-
ployeurs et publics à la recherche d’em-
ploi, mais aussi de vous informer sur l’offre 
de formations pour jeunes et adultes. De 
nombreuses entreprises et agences d’in-
térim seront présentes ainsi que les par-
tenaires tels que Pôle emploi, la Mission 
locale, CAP emploi, le CRIJ, les armées 
(CIRFA), la gendarmerie (CIR), la Chambre 
des métiers et de l’artisanat, le conseil 
départemental,  le lycée de l’Abbaye, les 
CFA de la Mouillère et du bâtiment, l’Afpa, 
le Greta, la MFR de Chaingy, Formasat, le 
Centre de gestion 45, l’APLEAT ou le Plan-
ning familial… Au sein du Point informa-
tion jeunesse, vous pourrez également 
vous informer sur l’orientation post col-
lège et post lycée.
Jeudi 21 mars, Rendez-vous pour l’emploi à l’Agora.
- Orientation, formation professionnelle et informa-
tion jeunesse, de 9 à 12 et de 14 à 18 heures ;
- Forum de recrutement, de 14 à 18 heures ;
- Forum jobs d’été, de 14 à 18 heures ;
- Démonstrations « métiers » effectuées par des CFA, 
de 9 à 12 heures et de 14 à 18 heures.

Atelier proposé à l’Agora aux per-
sonnes en recherche d’emploi. Une 
approche théâtrale positive et efficace.

Remise de visas Libres savoirs à l’Ago-
ra, en présence d’Isabelle Gaudron, 
vice-présidente de la région Centre - 
Val de Loire, et du maire, David Faucon.
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Ancienne sa-
lariée de la 
marque Yves 
Rocher, Cécile 
Beunardeau 
a croisé Lau-
rence Leroy, 
la précédente gérante de 
la boutique Yves Rocher 
de Beaugency, alors que 
celle-ci cherchait à céder 
son affaire. A 41 ans, Cécile 
Beunardeau a donc repris 
la boutique balgentienne 
depuis le 3 décembre où 
elle développe vente de 
produits de beauté et insti-
tut cabine pour proposer un 
maximum de soins.
L’enseigne Phildar existe de-
puis trente ans à Beaugen-
cy. Isabelle Delrue propose 
100  % de produits Phildar 
depuis la réouverture de 
la boutique le 6 novembre 
après travaux. Le rafraîchis-
sement a touché autant 
l’extérieur que l’intérieur : 
décoration, portants, murs, 
é c l a i r a g e s 
leds… Vous y 
trouverez de 
l’habillement, 
et des espaces 
laine et mer-
cerie.

Séverine Michon vient de 
créer sa société de secrétaire 
indépendante pour pro-
fessionnels et  particuliers. 
Elle propose une assistance 
administrative et commer-
ciale : saisies des factures et 
devis, suivie de clientèle, re-
lance des impayés, prépara-
tion des documents comp-
tables, gestion des dossiers 
clients, organisation d’évé-
nements... ; gestion des 
documents administratifs 
pour les particuliers comme 
les retraités ou les associa-
tions. Mail : lapetitesouris-
dusecretariat@gmail.com

Une secrétaire
indépendante

Du changement chez 
Yves Rocher et Phildar

Le dispositif d’aide au loyer mis en 
place par la Ville de Beaugency a 
été appliqué pendant deux ans à 

trois commerçants qui ont développé 
une activité dans un local vacant de-
puis plus de six mois : à la laverie au-
tomatique et à la crèmerie fromagerie 
situées place du Petit Marché et à la 
boutique de prêt-à-porter Lora, instal-
lée rue du Martroi. La mairie a pris en 
charge deux tiers de leurs loyers la pre-
mière année et un tiers la deuxième 
année (avec un plafond fixé à 500 €).

Chaque porteur de projet reconnaît 
aujourd’hui l’importance de cette aide. 
Lora Bois a d’abord été contrainte de 
faire rénover et mettre aux normes 
l’ancien salon de coiffure 
qu’elle a repris pour y dé-
velopper son magasin 
d’habillement haut de 
gamme à partir de sep-
tembre 2016. L’aide a pris 
effet à compter de dé-
cembre 2016 : « Ça rassure, 
ça met le pied à l’étrier », es-
time la gérante.

Au Petit Prince, la crèmerie-froma-
gerie ouverte en octobre 2016, l’aide 
au loyer a été intégrée dès le plan 
de financement : « Ça nous a donné 
confiance », explique le couple qui tient 
ce commerce place du Petit Marché. « 
Sans cette aide, on aurait fini la première 
année sans trésorerie. » Les bénéfices 
de la deuxième année ont été réinves-
tis dans l’achat d’une vitrine supplé-
mentaire pour proposer davantage de 
produits : un fournisseur de fromages 
de chèvres de Muides-sur-Loire a ainsi 
trouvé un nouveau débouché.

Quant au propriétaire de la laverie, si-
tuée juste en face de la crèmerie, il ne 
dit pas autre chose. Anthony Alexandre 
dresse ainsi un « bilan positif » de cette 
« bonne intitiative de la Ville ». Il espère, 
alors que ce dispositif touche à sa fin, 
que d’autres actions viendront soute-
nir le dynamisme du centre-ville. Ça 
tombe bien, c’est justement dans les 
tuyaux, nous en parlerons bientôt.

Le soutien au commerce local est au cœur 
des préoccupations de la Ville. La preuve 
avec l’aide au loyer apportée à trois por-
teurs de projets pendant deux ans.

Soutenir le commerce local

Une très bonne 
démarche«

Chez Lora, rue 
du Martroi.

Au Petit Prince, 
place du Petit 
Marché.

Laverie Alexandre, place du Petit Marché.
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TRIBUNES

Le rapport de la CRC vient d’être 
publié. Vous pourrez trouver sur 
notre site l’intervention com-

plète faite au nom de notre groupe. 
Concernant l’Agora, la chambre écrit 
et c’est assez édifiant : « de fait tous su-
jets confondus, il est constaté qu’entre 
le Conseil municipal du 6 novembre 
2014 et celui du 21 février 2018, le projet 
Agora aura généré l’adoption de près 
de 36 délibérations. Il s’avère ainsi que 
sur un projet initié fin 2014, l’assemblée 
délibérante ne prend connaissance 
de la valeur réelle de son engagement 
financier que fin 2017 ! Selon l’ordon-
nateur (le Maire), les dépenses liées au 
projet Agora représentent une somme 
totale de 6,87 millions d’euros TTC, éva-
luation qui prend en compte des mon-
tants définitifs mais aussi évaluatifs et 
ne représente donc pas le montant dé-
finitif de l’opération ».
La chambre conteste donc le chiffre 
donné par le Maire qui a fait preuve 
d’un grave manque de transparence 
sur ce dossier. Quand la minorité de-
mandait à cors et à cris des explica-
tions sur le budget de l’opération et 
un peu de visibilité financière, elle 
était taxée comme d’usage de faire 
de la politique politicienne, de crier 
à « l’effondrement », de ne rien vou-
loir comprendre (petit florilège des 
derniers qualificatifs amicaux de M. 
le Maire à notre égard).

La chambre met en lumière un 
budget non maîtrisé, passé de 3,1 
millions à près de 7 millions. Sans 
compter tous les coûts de fonction-
nement induits. C’est donc bien 
le pilotage du projet qui est dé-
crié par la chambre et c’est ce que 
nous n’avons cessé de dire depuis 
le début. La CNC insiste aussi sur 
l’absence de vision de tous les frais 
de fonctionnement engendrés par 
ce bâtiment. Comment peut-on 
se targuer d’une bonne gestion, 
sans jamais présenter d’études sur 
les incidences de son projet ? C’est 
selon nous tout simplement irres-
ponsable et antinomique avec une 
saine gestion de la ville.
Sur les frais de représentation du 
Maire la chambre écrit : « Alors que 
l’évolution de l’ensemble des dé-
penses relatives aux indemnités et 
remboursement de frais des élus sont 
stables, les frais de représentation 
du Maire ont doublé après les élec-
tions de 2014. Alors qu’au cours du 
précédent mandat, ces frais étaient 
remboursés au réel sur présentation 
de justificatifs et dans la limite d’une 
somme annuelle de 2000 puis de 
2600 euros, depuis le 5 avril 2014, le 
maire bénéficie d’une allocation an-
nuelle forfaitaire de 5000 euros versés 
trimestriellement sur son bulletin de 
paie ».

D’autres points sont abordés, no-
tamment sur le manque d’informa-
tion aux élus et aux balgenciens. 
Pour notre groupe, ce rapport dresse 
donc un bilan assez critique sur la 
gestion de ces dernières années et 
valide même certaines de nos inter-
ventions en Conseil traitées le plus 
souvent par l’indifférence.
Des progrès importants demeurent 
à réaliser pour assainir les finances 
communales. C’est pourquoi on 
peut s’interroger parfois, sur cer-
taines priorités municipales. Si l’on 
souhaite faire des économies et si 
l’on impose aux services munici-
paux de se serrer la ceinture et de 
faire des efforts considérables sur 
leur temps et conditions de travail, 
si l’on met davantage les habitants 
à contribution par les impôts ou 
les facturations de service, alors 
la décence voudrait que les élus 
montrent l’exemple. Les frais de 
Monsieur le Maire demeurent selon 
nous injustifiés (aucun autre maire 
du secteur n’utilise cette faculté). 
Les mouvements sociaux actuels 
montrent aussi qu’on attend des 
élus qu’ils soient exemplaires et cela 
commence dès le niveau commu-
nal.

Jacques MESAS
Groupe Minoritaire (P. Asklund, J.L. Chevet, 
M.Clequin, R. Filali, D. Lochet, J. Lainé, A. Ma-
mia)

Nous reproduisons ici intégralement les textes transmis par les élus de l’opposition.

Rapport de la Chambre régionale
des comptes : des vérités qui font mal

Assurer votre sécurité demeure 
une préoccupation perma-
nente de la majorité : c’est là 

une composante essentielle de notre 
capacité à bien vivre ensemble. C’est 
pour cette raison que la police muni-
cipale balgentienne se renforce.
Toujours plus à l’écoute de la popu-
lation, présente à ses côtés et au-
près de la gendarmerie, effectuant 
de nombreuses patrouilles à pied 
et à vélo, l’équipe accueillera bien-

tôt un agent de surveillance de la 
voie publique. Une ressource sup-
plémentaire pour assurer la sécurité 
des entrées et sorties des écoles, col-
lèges et lycées ou des manifestations 
comme la foire du 1er Mai. La police 
municipale s’installera prochaine-
ment dans des locaux plus visibles et 
accessibles.
Quant à la vidéo-surveillance, de 
nouvelles caméras ont été ou seront 
installées place du Martroi, place du 
Docteur Hyvernaud, place du Petit 
Marché, giratoire route de Château-

dun, carrefour avenue de Chambord 
et au théâtre de Verdure.
Depuis fin 2016, la Ville de Beaugen-
cy est équipée d’un réseau de vi-
déo-surveillance. Celui-ci est actuel-
lement composé d’une trentaine de 
caméras fixes et d’un dispositif mo-
bile. Le visionnage direct ou indirect 
est assuré par la police municipale et 
mis à disposition de la gendarmerie 
sur réquisition dans le cadre de ses 
enquêtes.
Ces investissements sont essentiels 
pour garantir notre qualité de vie.

Texte du groupe majoritaire.

Votre sécurité : une préoccupation constante

22



EN BREF

Etat civil

DÉCEMBRE 2018

NAISSANCES
- Dahlia MAMIA
- Georges TATOYAN
- Emile GOUT DEFAYE
- Benyamine ALOMAR

DÉCÈS
- Fernande CORMONT veuve DUPONT
- Hildegard ENGESSER veuve PICARD
- Muguette HELIER veuve PICHOT
- Isabel RAMOS HERNANDEZ veuve 
CARBALLO
- Monique GINESTET veuve RENCIEN
- Christiane THOMAS veuve VENOT
- Monique BAPTISSARD 

NOVEMBRE 2018

NAISSANCES 
- Andrew GAMMALAME
- Shaë GENTY DOS SANTOS
- Manon SAMSON

DÉCÈS
- Jean DUGRENIER
- Serge PERRUCHOT
- Laurent HALLIEZ
- Suzanne SAINTE épouse BRÉHERET
- Denise BAGLAN épouse TOURNOIS
- Laurent CHEVROT
- Daniel BOISSONNET
- Christian THÉNOT

OCTOBRE 2018

NAISSANCES
- Arwen FECIRSU
- Kenzo GRESSIER
- Jalya SOMMEIL
- Nino PLOT
- Eden PAJON

DÉCÈS
- Antoinette AUGUGLIARO épouse 
BELLAVIA
- Dominique LECLAVIER
- André CAULT
- Jacqueline ZIEGLER veuve MALGAT
- Gabrielle GUILLOT veuve MARCADET
- Alain BERNARDEAU
- Jeannine ROUSSEAU veuve DUBRAY
- Paulette NASLIN veuve BARBOTTE
- Marie BURY veuve GENTILS
- Claude DESTOUCHES

Le portail citoyen arrive
Un espace citoyen comprenant 
un espace famille spécifique sera 
accessible au printemps depuis  
le site Internet. Une ou plusieurs 
réunions, des ateliers et démons-
trations seront proposés afin de 
le présenter à la population. Les 
citoyens pourront y trouver de 
nouveaux outils de sondages, de 
concertation et de signalement.
Le site Internet de la Ville étant to-
talement « responsive », c’est-à-dire 
qu’il s’adapte à toutes les formes 
d’écrans, l’application mobile sera 
probablement abandonnée dans 
le même temps.

Conseil municipal
Les comptes rendus des différents 
conseils municipaux, accompa-
gnés des captations vidéos réa-
lisées en direct, sont tous acces-
sibles sur le site Internet de la Ville : 
www.beaugency.fr

Dix circuits de randonnée

La Ville de Beaugency et Jacques 
Guillon, ancien président de l’Of-

fice de tourisme, ont créé un re-
cueil de dix balades dans et autour 
de Beaugency. Ces parcours sont 
adaptés à tous et certains peuvent 
également se faire à vélo. Une ver-
sion papier de ces balades est dis-
ponible à l’accueil de la Mairie et 
auprès de l’Office de tourisme.

Pour chaque balade, nous vous in-
diquons la distance, le temps esti-
mé ainsi qu’une carte et le détail 
du parcours. Attention, ces balades 
sont d’un niveau plutôt facile mais 
ne sont pas forcément balisées ! 
Toutes les balades partent et ar-
rivent de la toue cabanée, installée 
sur le quai Dunois.

Suite au mouvement des gilets jaunes, un ca-
hier de doléances a été ouvert et mis à dis-

position à l’accueil de la Mairie. Le président de 
la République a souhaité qu’une large concerta-
tion soit menée entre le 15 janvier et le 15 mars 
2019.
Aussi, la Mairie de Beaugency et ses élus partici-
peront pleinement à leur devoir de collecter et 
de transmettre au plus haut niveau les revendi-
cations des citoyens.
A Beaugency, nous avons la chance d’avoir des 
associations citoyennes qui ont l’habitude de 
s’approprier ces débats et nous avons convenu 
ensemble d’organiser le 19 janvier, à l’Agora, à 
14h30, une réunion d’information autour de 
cette grande concertation nationale. 
La Mairie mettra ensuite à disposition des salles 
de réunion afin que cette concertation s’or-
ganise au mieux sous l’égide de l’association 
citoyenne KAFECICRE. La Mairie collectera l’en-
semble des réflexions menées et les transmettra 
au Président de la République.

Gestion électronique des documents : Beaugency, premier de cordée
La dématérialisation – digitalisation des documents est en cours dans toutes les collectivités, no-
tamment pour ce qui touche aux relations extérieures des mairies, avec la trésorerie ou la pré-
fecture par exemple. Mais la Ville de Beaugency est déjà très avancée, voire à la pointe, sur l’ar-
chivage numérique et la mise en conformité de l’architecture des dossiers et du nommage des 
fichiers. Il va falloir désormais associer l’image de la modernité au service des archives !

Concertation nationale
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